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x, t, x', t' d'un point P suffisent aux conditions de la theorie de la
relativite :

X tx' t. tsf ; t' — x. tg ®
COS tD COS f

Avec ce mode de representation qui ne contient aucune grandeur
imaginaire, il est facile et simple de demontrer graphiquement les

differents resultats de la theorie de la relativite (contraction des

longueurs, ralentissement des horloges, changement de la masse, de

l'energie, du volume, etc.).

De plus, la figure donne immediatement les composantes covariantes

(iö T> C) T') et contravariantes (x, t, x', t') d'un vecteur E ; il est facile
de trouver geometriquement la loi de l'invariance du carre du

vecteur :

R2 x? + Iz — x'V + t'z'

Gagnebin, S. (Neuchätel). — Etude mecanique des oscillations
entretenues.

L'etude des oscillations entretenues a ete entreprise ä propos
d'acoustique. Helmoltz a donne la solution complete de cette question,
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dont l'importanee est aussi grande en optique, electricite et mecanique
industrielle. Comme il est difficile de saisir toute la signification
physique de la solution mathematique du probleme, on comprend qu'on
ait tente de construire un modele mecanique illustrant cette theorie
(cf. Bouasse, Traite de mecanique).

Dans cet ordre d'idee, M. le prof. A. Jaquerod m'a propose l'etude
d'un appareil compose d'un ressort retenant une lame d'aluminium,
oscillant entre les poles d'un aimant permanent AA'. Cette lame est

soumise ä une force sinusoi'dale verticale (F — A sin w t) creee par
un second ressort tres leger, dont l'extremite inferieure est liee a la
tige d'un renvoi sinusoidal. Ce dernier est actionne par un moteur
ä courant continu dont on peut faire varier la vitesse au moyen d'un
frein magnetique. Pour eviter une resonance entre la vibration longi-
tudinale et la vibration de torsion des ressorts, on a augmente consi-
derablement le moment d'inertie de l'appareil par rapport ä l'axe
vertical de ces ressorts au moyen d'un bras transversal muni de

surcharges.

Le calcul de la masse en mouvement exige les remarques suivantes :

le ressort dont l'extremite superieure est fixe augmente la masse en
mouvement d'un tiers seulement de la sienne. II n'en est pas de meme
du ressort moteur, dont les deux extremites sont en mouvement. La
correction dependrait alors du temps, de la periode de la force imposee,
et de la difference de phase entre le mouvement de la tige et celui
de l'oscillateur ; d'oü la necessite, pour eviter des calculs trop compli-

ques, de choisir un ressort de masse negligeable vis-ä-vis de celle de

l'oscillateur.
La duree d'oscillation propre de l'oscillateur a ete determinee au

dix millieme par la methode des coincidences. La constante elastique

des ressorts a ete obtenue par une methode statique et par

une methode dynamique ; l'amortissement du aux courants de Fou-
cault a ete mesure sur une Photographie donnant la sinusolde amor-
tie ; on verifiait ainsi la proportionnalite du frottement et de la vitesse.
Comme l'amplitude du mouvement de la tige du renvoi sinusoidal
etait petite, il etait difficile de connaitre la force imposee avec la
precision obtenue pour les autres constantes.

On peut se rendre compte, sur la figure qui represente l'appareil,
du procede employe pour mesurer la difference de phase entre le

mouvement de la tige et celui de l'oscillateur. Celui-ci est muni d'une
lentille L L' formant une image reelle d'une fente eclairee ; entre les

bords de cette fente eclate, ä chaque demi-tour du renvoi, une etin-

celle, et l'image de celle-ci, comme celle de la fente, est enregistree

sur une feuille de papier au bromure. On peut mesurer sur ce papier
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la distance des images des etincelles, et celle des positions extremes
de la fente. Le quotient de ces distances est egal au sinus de la
difference de phase.

Les points, determines experimentalement, que nous avons marques
sur le graphique ou nous avons trace la courbe theorique calculee avec
les constantes de l'appareil, montrent ce qu'on peut obtenir avec celui-ci
en prenant des moyennes (50 oscillations).

Le resultat est moins bon lorsque les moyennes portent sur un petit
nombre d'oscillations (15 ä 25). Nous avons Photographie, en eilet, les

Fig. 1.

variations d'amplitude; elles sont relativement petites, 1° au voisi-

nage de la resonance, et 2° loin de celle-ci. Elles sont plus grandes
dans les intervalles compris entre les precedents. Ceci tend ä prouver
qu'elles proviennent essentiellement d'irregularites dans la marche
du moteur.

Hagenbach, Aug. et Perzy, E. (Bale). — Relation entre la
resistance electrolytique et la frequence, la tension aux electrodes et

la dimension des electrodes.

Lorsque Duddel etudia la f. c. e. m. dans l'arc ä l'aide de sa
machine ä haute frequence, il fit egalement des essais sur la variation
de la resistance electrolytique de l'acide sulfurique entre des electrodes
de platine pur. II constata une forte diminution de resistance pour une
frequence croissante. Nous nous sommes proposes de controler,
d'etendre et de discuter ces resultats a l'aide d'une autre methode.
Nous avons utilise la methode du pont. Le courant alternatif ä basse

frequence etait fourni par une* machine. Le courant ä haute frequence
etait produit par un tube dans un circuit oscillant et envoye dans le

pont par un circuit en resonance ä 50 cm. Le telephone etait
remplace par un detecteur ä cristaux et un galvanometre en serie.
En outre, il etait necessaire de pouvoir faire varier la tension aux
electrodes du recipient de resistance et de mesurer cette tension. On
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